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Séqustéronnades 
Et notre brave Journal de Sisteron ? 

Rassurez-vous on ne l'oublie pas, non 

plus que l'excellente administration. 

Mais on voyagea pas mal en décembre 

et janvier, pour faire connaître nos 

Alpes et on « aganta » la grippe, com-

me tout le monde. 

Chacun la subit peu ou prou et les 

ministres eux-mêmes s'en affligent ou 

s'en servent diplomatiquement, telon 

les circonstances Toutefois, est in-

concevable le pourcentage des grippés 
au Palais-Bourbon et même au Sénat ; 

il est d'un ridicule inouï par rapport à 

celui des vulgum pecus électoral. En 

de telles dispositions, nos honorables? 

votèrent sans interpeller — chose 

étrange le budget de la santé. Je 

n'écris pas la santé, avec majuscule, 
bien qu'il ait fallu pour cette fameu-e 

prison envisager une augmentation 

de dépenses en raison de celle de sa 

clientèle de choix. Chaque jour y 

claustre un banquier, aussi songe-i-on 
à changer l'enseigne du moment pour 

l'appeler: Maison dé Reiraite de la 

spéculation internationale, et des at-

trape-gogos.-

Mais je ne veux point sortir de mon 

programme habituel ; pas même re-
parler du canal de Ventavon, .-.inon. 

pour observer que si tous ceux qui 

s'en occupent, ou prétendent le faire, 

veulent bien prendre pioche et pelle, 

il sera terminé définitivement avant 

l'août foi d'animal. 1 

lors on pourra célèhrer un cinquan-
tenaire, Marcel Provence qui aime les 

commémorations plaquées, nous of-

frira, sur faïence multicolore mousté-

rienne le témoignage de ce demi-

siècle de promesses et de... ..labeur 1 
pour creuser quelques kilomètres de 

fossés et valoir une fortune à toute 

une région. 

Notre bon ami Galici, toujours in-

fatigable mobilise le ban et l'arrière-

ban des sénateurs, députés, conseil-
lers généraux, syndics. Que pense-

la! de mon idée de les- embaucher 

effectivement sur le terrain, huit heu-

res légales par jour et à la tâche 

comme on nous l'imposait au temps 

bienheureux de notre grade de sapeur-

mineur du Génie ? 

Peut-être cela vaudrail-il mieux que 

les conciliabules, audiences ministé-

rielles, lettres à clichés démodés et 

autres balançoires qui ne bercent plus 

personne. 

Laissons à son éternité d'inachève-

ment notre canal, frère du non moins 

célèbre chemin de fer du Champsaur 

de Gap à Grenoble, et glorifions des 

œuvres et des mérites plus certains, 

ïl'abord notre grand, notre admirable 

Paul Arène. 

La crise actuelle qui sur tout sévit, 
Dpus ramène au bon sens par la réfle-
Bon et nous vaut quelques sérieux 

avantages. Dans les domaines des arts 

^ de la littérature, en particulier, les 

bateleurs, les farceurs et les sots tom-

bent, piteusement et justement à plat. 
Un -s'aperçoit que pour tenir honnête-

ment et avec talent plume ou pinceau 

~~ point ne sutlit d'un flacon d'encre 
■ 0u de tubes de peinture ; qu'il im-

porte d apprendre le clairet bon lïan-
Çsis connue la composition d'un ta-

bleau. Les gloires en baudruche, lan-

cées par leur argent et avec la conni-
yence des éditeurs et des marchands, 

( ces malins qu î abusaient à la fois de 

ces "maîtres'' encore au nez la gout-
le de leur noun ice, et du public irompé 

par U réclame ) — disparaissent dans 

un mépris très normal. 

Msis il faut rechercher pour l'esprit 
une nourriture de choix et l'on revient 

aux écrivains de la belle époque, ou 

à ceux qui jamais ne cesseront de 

grandir. Entre tous, nctre Paul Arène 
gagne en notoriéié, non seulement on 

le remet à l'ordre du jour dans les, 

revues, mais on le lit énormément 

Sait-on -vraiment chez nous la place 

de ce Sisteronnais dans la littérature? 

Connait-on sa célébrité de premier 

ordre et ap,jrécie-t-on celle pure gloire 

à sa mesure et à son prix ? Je ne lé 

crois pas Nous devrions cependant 

apprécier les plus illustres des nôtres 
et projeter pour' Jean des Figues, de 

remplacer le ma'gre buste, solitaire 

et délaissé, sous, les allées, par un mo-

nument superbe. En attendant eollec 

tionnez ce qui partit sur Paul Arène. 

11 y a quelques mois Le l\w, d'Aix-

en -Provence, l'excellente pubiicat on 

regionaliste de notre midi, -modèle du 

genre, instructive au plus haut degré, 

donnait une étude -sur Paul Arène à 

Sisteron, la suite n'a pas paru, .je le. 

regrette. 

Mademoiselle Juliette Bonfils, dans 

le numéro de sep'embi e-oclobre. en 
commer.ee une autre sur Paul Arène 

et hs jélibres, ou il y a de bien capti-

vants passages sur les amours, les 
"poutounades" du soupirant de la jolie 

Anaïs Houmieux et des renseignements 

précieùx sur ses débuts félibréens, sue 

l'amitié de Mistral. d'Aubanel. 

L'autre jour, j'ai relu de bien charman-

tes pages sur Paul Arène, dans le livre 
de mon regretté ami Marrus André le 

guel écrivit sur Sisteron, un merveil-

leux article. 

Existe-t-il à la bibli thèque de no 

tre ville une salle, à tous le moins un 

rayon Paul Arène, avec ses œuvres 

complètes, sa bio-bibliographie, ses 
portraits, ses caricatures, ses charges, 

etc. - A notre dévouée majorale Mme 

Massot de se charger de ce temple, 

d'en devenir la fervente prétresse. 

Autre actualité, le dernier livre de 

Han Ryner : Prenez-moi tous, le tren-
tième ouvrage de notre étonnant écri-

yain, philosophe, pamphlétaire, humo-
riste, à l'érudition déconcertante.. Ce 

sera si bien voulez pour la prochaine 

fois, c'est-à-dire avant l'inauguration 

du canal de Ventavon. 

Emile ROUX-PARASSAC. 

ÉCHOS 
Dans les Basses-Alpes 

Nous lisons dans l'Agence V echnique 

de la Presse : 

Parce que ce département est l'un 

des plus déshérités et que tous les 

quatre ans les élections législatives y 
apparaissent comme une année de 

bonne récoite, la période électorale 
s'ouvre bien des mois avant celle des 

autres départements Des informateurs 

bien renseignés nous font savoir que 

M. Jacques Stern sera certainement 

battu. 11 aurait pour adversaire M. 
Gassier, oncle de M. Paul Reynaud, 

qui eût été député depuis Ion temps 

s'il avait consenti à poser sa candi 

dature 

D'autie part, M. Charles Baron, dé-
puté socialiste S F.I.O. de Forca'qnier, 

dévia se mesurer avec un concuiri ut 

redoutable pour lui : M. Raoul Angles, 

ancien député radical-socialiste de 

Sisteron. M. Raoul Angles, qui fut 

officier aviateur pendant la guerre, 
s'est tenu éloigné îles affaires publiques 

depuis plusieurs années. S'il n'a pas 

fait le tour du monde, il a, du moins, 

séjourné fort longtemps dans les prin-

cipales capitales et notamment en 

Italie. 

La Crise Ministérielle 
Dans les circonstances les util' gr -

ves c'est parfois dans les jo irn.iox 

amusants qu'il convient de r< chei cher 

les seules paroles de boi s sens. 

Nous ne pouvons résister nu plaisir 

de mettre sous les yeux de nos lecteurs 

les lignes suivantes pub!i> es par no-

tre spirituel confrère Le Canard en 

chaîné sous le titre : 

Place aux Compétences 

« La vérité, je le répète, c'est que 

la méthode em.j'oyée par M Dou-
mergue pour làler le pouls de l'opi-

nion est viciée par la base. 11 fait fausse 

route 11 ne consulte pas la où il tau-, 

d l'ail . cousu ter. 

« Que dit-on de tous les ministères 

constitues ces derniers temps? On dit 

qu'ils obéissent non pas à de vagues 
parlementaires, mais aux puissances 

d'argent, mais à la grosse industrie et 

au grand commerce. On dit cela un 

peu partout. 

« Alors, pourquoi ne pas y aller car-

rément ? 

« Pourquoi, en cas de crise, ne pas 

prendre franchement et directement 

l'avis des personnes vraiment intéres-
sées, des personnes de qui dépend, 

vraiment, l'existence de tous les mi-

nistères présents et à venir ? 

« C'est de ce côté qu'il faut cher-

cher. 

« Le jour où le cabinet étant ren-

versé, on lira dans les journaux que 

M. Doumergue a fait appeler en con-

sultation, à l'Elysée MM Louis-Louis 

Dreyfus pour les minotiers, Donon 
pour les laitiers, Cahen-Levy pour la 

haute finance, de Wendel pour les 
forges, Fioaly pour les banques et 

Schneider pour le Creusot, ce jour-là 

on aura fait un grand pas dans ia voie 

de la logique et de la sincérité. 

« Sans compter, qu'il serait possible 

de comprendre enfin le souiire de M. 

Doumergue. 

JULES RIVET. 
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non es répétée* on traite de grt ? g- 4 

forme lance de fortes attaques et Petit 

ouvre la marque pour Sisteron. Cepen-
dant Digne, revint à la charge et mar-

qua un troisième b"t sur un corner bien 
tiré. C'est alors que les locaux com-

mencèrent à taire un gros effort de tel-

le sorte que quand le repos fut sifflé, le 
terrain perdu avait été rattrapé, Siste-

ron avait pris t-'auunitige et trouvé Sù 

meilleure foi me A la mi-temps : Siste-

10 4. Dignr -ï buts 

A la reprise du jeu. Sisteron débute 

par un but. Un changement dans l'équi-
pe locale semble la désorganiser un peu 

et Digne ei profile, por'r tna/qijer un 

but'. L'èquipi visitée nu a dil son der-

nier mol liè> lors la 'iipèrioiilé des 

Sisteronnais s'accentua Elle A< traduisit 
par iri'is nouveaux buts et la fin est 

sifflèe sur le score. Sisteron S, Digne 

4 buts. 

Dans une équipe où tous se sont don-

nés à fond. Petit, avec cinq buts à son 
aclit, mérite une mention spéciale. 

Dimanche prochain le Sisteron- Vélo 

recevra le Racing-Club de toicalquier. 

Nous sommes sûrs que les sportifs Siste-

ronnais ne manqueront pas cette ren-

contre qui promet d'être intéressante. 

Elion Carter. 

CJironique Locale 

et Régionale 

SISTERON 

Le citoyen Emile Galici. Conseiller 

général des B-A se tiendra à la disposi-
tion des électeurs aujourd'hui samedi 

oinsi que le lundi 16 jour de foire à 

Sisteron. 

Çhroqfque, ■, Sportive 

Sisteron-Vélo. 

Le dirigeant d'un club des Basses- Al-
pes a écrit au sujet de la Coupe '' eissère 

« - e Sisteron- \< lo nous réserve des 

surprises » Celte prédiction s'est déjà 

réalisée dimanche: passé à Digne, quand 

notre première éujtiipe dans une partie 

désormais mémorable, a reproduit l'oli-

te la gloire du long passé du Sisléron-

\élo Exception laite des premières dix 
minutes de la partie de dimanche 11 

n'y avait aucun trou dans l'équipe lo-

cale. Le « onze » /ut àpimé d'une telle 
volonté, de ygner que lorsque l,i fin 

du match est arrivée, il jouait en 

plèv e forme à laquelle ses auversaires 

ne pouvaient />a.s 'résistée', 

Comme nous le disons, le commen-
cement fut mauvais pour Sisleron 

Trompé pal un vent cml'i.ire Gaston 

Ruhuuu se vil b^tti< dm., fôi dans Ts 
huit minutes. Chastel très en 

Association Bas- Alpine du 
Commerce et de l'Industrie. Sec-
tion de Sisteron. Tous les commer-

çants adhérents ou non que la question 

au chiffre d'affaires, patentes, égaliié 

fiscale, coopératives, etc. etc.. interesse 
sont invités a assister à la réunion 

qui aura lieu Jeudi 19 Février dans 

la salle du Cercle (Calé du Commerce) 

1" étage a 21 heures. 

Les principales questions traitées au 

Congrès de Paris y seront exposées. 

Devant la gravité de la crise écono-

mique qui sévit, les Cemme'çanN qui 

paient les 2/3 des impô's né doivent 

nas se désintéresser d»s qu stions qui 
concernent l'avenir du ! . inmer '- <t 

de l'Industrie, plus qui jamais il- loi* 

vent se réunir, se concerter et se 
constituer en syndical de délens" et 

de combat. Lu Commission. 

Pour les Victimes delà Guerre. 

Notre distingué compatriote M Lucien 

Silvestre, Inspecteur de l'Enregistre-

ment à Saint-Quentin, en souvenir de 
son oncle regretté Silvestre I ucien 

décède la semaine dernière à Sisteion, 

a versé à M. Lieutier, vie e-pp salent de 

l'Arnica e des Mutilés et Anciens Com-

battants la somme de 200 francs pour 

la Caisse de cette intéressante associa-

tion. 

Au nom de l'Amicale, M. Lieutier a 
renouvelé ses condoléances à' M. Sil-

vestre, pour le malheur qui a frappé 

sa famille et l'a remercié du généreux 

geste qu'il \enait d'accomplir. 

Pour les Pauvres — En souve-
nu do son oncle regretté M. Lucien 

I Silvestre, Inspecteur de l 'Enregistre-
I ment à Saint-Qu nlin, a versé au Bu-

reau de Bieniaisancê la somme de 

200 francs 
Merci pour le6 pauvres. 

© VILLE DE SISTERON



Incendie. — Dans la matinée de 
samedi dernier, vers 10 heuies, au mo-
ment ou le marché battait son plein, 
un incendie, qui aurait pu avoir de très 
graves conséquences si les secours n'a-
vaient été si prompts, s'est déclaré dans 
le magasin de la Société Commerciale 
d'Alimentation dont la maison mère 
est à Carpentras ; en une minute de 
grandes flammes s'élevaient tandis qu'-
une fumée épaisse et acre se répan-
dait dans les rues avoisinantes. L'alerte 
donnée les secours arrivèrent immé-
diatement et les chaînes alimentèrent 
en eau les pompes en batterie, mais ce 
fut'peine perdue, et malgré tous les 
efforts combinés ont dût faire appel 
aux motos-pompes de Laragne et de 
Manosque. Cette dernière fut alors 
mise en batterie et amorcée cette 
fois à la bouche d'eau du Châtillon si-
tuée près dt la Banque des Alpes. Ce 
tut un peu mieux et les pompiers de 
Manosque- en tenue, pénétrèrent dans 
la fournaise et noyèrent les décombres 
sous une avalanche de jets d'eau jus-
que très tard dans la nuit quand tout 
danger eût disparu. Les brigades de 
gendarmerie sous les ordres de l'ad-
judant assurèrent l'ordre et organisè-
rent les secours dans la mesure du 
possible car n'oublions pas que si à 
Sisteron les bjnnes volontés ne man-
quent pas l'organisation laisse à dési-
rer puisqu'elle est laissé à l'initiative 

de chacun. 

Les dégâts sont purement matériels et 
sont couverts par l'assurance. Nous 
n'avons personne à signaler puisque 
chacun ôt son devoir. Le citoyen Emile 
Galici, Conseiller général ainsi que M. 
le Maire donnaient l'exemple du dé-

vouement. 

Ce sinistre a mis une fois de plus 
en évidence les moyens précaires et 
désuets de secours dont nous dispo-
sons. Déjà a propos du sinistre du ga-
rage Raméro, en nous faisant l'écho 
des légitimes réclamations du public 
nous demandions l'achat d'une moto-
pompe, mais notre voix clama dans le 
désert — vox clamatin déserto — On 
n'a rien fait pour cela et, c'est lorsque 
le danger est là et que le malheur nous 
frappe que nous faisons appel à la 
bonne volonté de nos voisins, nous 
nous apercevons.alors qu'au point de 
vue delensif contre les incendies nous 
leurs sommes inférieurs leur matériel 
étant plus moderne que le notre. 

On nous a suggéré l'idée d'ouvrir une 
souscription, dans les colonnes du 
Sistcron-Journal, pour l'achat d'une 
moto-pompe avec son automobile, 
nous voulons bien une fois encore faire 
app 1 aux portemonnaies des patients 
coniribuables mais que la municipalité 
prenne le devant et donne le bon exem-
ple en votant une somme avec l'inten-
tion bien arrêté d'acheter un matériel 
neuf qui servira pour la ville comme 
pour, la campagne. Et ce sera un ar-

.gent bien employé. 

Nous ne parlerons que pour mémoire 
de la création d'une compagnie de 
pompiers. Un essai fut fait une fois au 
temps de notre prime jeunesse et nous 
voyons encore sur la place de l'Eglise 
une quarantaine d'hommes alignés, 
animés d'un bon courage et de bonnes 
intentions manœuvrer sou» le comman-
dement du futur capitaine. Mais autant 
que notre mémoire peut nous être fidè-
le il nous semble que si l'unanimité se 
fit pour éteindre le feu, elle ne se 
fit pas pour la distribution des galons 
car chacun voulait être gradé. Bien ne 
.se termina et la Compagnie de pom-
miers tomba à l'eau et se noya, c'est le. 
cas de le diie. Faut-il essayer de }a re-
créer ? C'est un terrain dangereux sur 
lequel nous n'osons nous avanturer, 
on pourrait dire qu'il y a de la politi 
que puisqu'il est entendu qu'on la met 
là où elle n'a rien à voir, 

Ciné-Scout. — Dimanche matinée 
et soirée, Jeudi, soirée. 

Programme sensationnel : Fanfan la 
Tulipe, cinéroman de Pierre Gilles. 

, Ce film palpitant, alerte, pittoresque, 
'illustre à merveille la folle légende du 
sergent tan/an la Tulipe, enfant trouvé 
qui devient soldat de fortune et après 

' mille péi ipéiies amoureuses et guerrières 
se trouve être le marquis a"Aurillg et 
épouse sa chère Pieireite 

Le Chauffeur de Madame, co-
mique. - N-B. Le film principal en 9 

'parties commence exactement à 4 h. 15 
et à 9 h. ; augmentation de 0.50 par 

Avis. — Malgré certains bruits qui 
circulent, le garage CESARI situé sur 
le Champ de Foire, .sisteron, reste à là 
disposition de sa fidèle clientèle et conti-
nu d'assurer l'entretien et la réparation 
des automobiles toutes marques ainsi 
que ce qui concerne l'électricité Auto. 

Remerciements. — Le Conseil 
d'Administration de la Société Com-
mercial d'Alimentation remercie vive-
ment les autorités et la population 
Sisteronnaise ainsi que les subdivisions 
de sapeurs-pompiers environnantes de 
leur aide et de leur empressement à 
circonscrire le commencement d'in-
cendie qui s'est déclaré dans ses ma-
gasins. 

Salle des Variétés. - BAL DU 
MARDI GRAS — La Direction des Va-
riétés informe la jeunesse de Sisteron 
qu'à l'accasion du mardi gras un grand 
bal narê et masqué avec le concours de 
Sgmphonia Jazz dont la réputation 
n'est plus à faire, aura lieu dans 
la belle salle des Xariélés éclairée à gior-
no pour la circonstance. À u cours de la 
soirée une grande distribution d'acces-
soires de cotillon aura lieu à la grande 
joie des danseurs'et danseuses, 

AVIS. — La Société Commerciale 
d'Alimentation informe sa fidèle clien-
tèle qu'elle prend immédiatement les 
mesures nécessaires pour reconstituer 
ses stocks anéantis et avariés par l'in-
cendie et assurer ses livraisons com-
me par le passé d'une façon régulière. 

Casino Bal. — A ^occasion du 
Mardi Gras Grande Nuitée dansante 
avec la fanfare du Boumas. 

Grandiose distribution d'objets de co-
tillon, bataille de serpentins, éclairage 
à Giorno. 

Avis. — Les fils E TIENNE, de la 
grande pépinière Saintefiarlhe de Mar-
seille, /eront le jour de la foire de Siste-
ron qui se tiendra après-demain lundi, 
une exposition d'arbres fruitiers variés et 
vignes de tous plants. 

Pour les commandes s'adresser à M. 
Gabriel DELAYE à Sisteron. 

Médailles de la Mutualité.—Les 
récompenses honorifiques ci^après ont 
été accordées pour services rendus à 
la Mutualité au personnes dont les 
noms suivent : 

Médailles d'Argent : M. Colomb, vice-
président de la société de secours mu-
tuels de Sisteron ; M. Romaa, contrô-
leur de la société de secours mutuels 
de Digne ; Mme Jouvet, trésorière de 
la section de la société de secours 
mutuels La Tutélaire des P. T. T., à 
Digne, M. Bichaud contrôleur de la 
société de secours mutuels de Digne. 

Mention honorable : M. Ferran, com-
missaire de la société de secours mu-
tuels de Forcalquier ; Mme Lieutier, 
née Chabaud, secrétaire de la société 
de secours mutuels à Sisteron(femmes). 

Ce soir et demain en matinée et soirée 

Un programme de l" ordre — 

Une superproduction française : 

UNE JAVA 
Film réaliste avec la grande vedette 

Jean Angelo. 
Rusés Compères, comique joué 

par la Bande Infernale. 
La semaine prochaine : Bichard Dix 

dans Maître après Dieu. 

Avis — M. CANAVESIO, vitrier-
ferblantier Rue Saunerie, Sisteron in-
forme le public qu'il se tient à sa dispo--
sition pour la vente des Glaces pare 
brise, pour voilures automobiles. 

Soirée Dansante.— Mercredi la 
salle du Casino décorée, ouvrait ses 
portes à tous les.invités du Tennis Club 
Sisteronnais qui leur offrait les délices 
d'une soirée dansante. Un orchestre de 
choix faisait entendre les danses les 
plus entraînantes de son répertoire et 
livrait aux plaisirs de terpsichore des 
flots de danseurs et de danseuses jus-
qu'à l'heure où les étoiles s'éteignent 

Ce fut une belle soirée dont le suc-
cès de l'organisation fait honneur à M. 
Beichard président que nous félicitons. 

La Crise I La Crise I — La crise 
économique sévit avec intensité d»ns 
notre petit trou. 'Le petit com-
merce souffre surtout du manque 
d'achais ; les marchés du Samedi com-
mencent à peine à 9 heures et se ter-
minent à midi, chacun rentre chez soi 
sans faire les provisions habituelles. 
On sent qu'il y a de la retenue aussi 
dans le commerce de détail ce n'est 
qu'une plainte unanime. Ça ne va pas I 
Et non, ça ne va pas, il serait néces-
saire que pour l'établissement de nos | 
feuilles d'impôt on se souvienne de la 
crise et que là aussi il doit y avoir 
diminution. j 

(M film * tëàswo) 
Samedi en soirée. Dimanche, matinée 

et soirée. 

Programme de choix 

Eclair-Journal, Un cran de Lion, 
merveilleuse comédie sportive, 

Une superbe production des films 
historistes 

LE BLED 
Interprété par une pléiade d'artistes 
de premier plan. Mise en scène de 
Jean Renoir. 

La semaine prochaine : Gloire, la 
campagne d'Autriche de 1809, Wagram 

Demandez partout son chocolat 

"IDÉAL UNION" 
AIGLE BOUGE et OB 

Etat -Civil 
du 5 février au 13 

DÉCÈS 

Lucien François Silvestre, 86 ans. 
rue de la Mission ; Elie Guigou, 71 
ans, hôpital ; Marie Virginie Arlaud, 
épouse Bois 79 ans, rue de la Mis-
sion ; Eugène Maxime Palanque. 69 
ans, route de Noyers et Médal Eugène 
Borrely, 43 ans, hôpital. 

REMERCIEMENTS 
Les familles SILVESTRE , 

ARESTEN et COULANGE remer-

cient les nombreuses personnes 

qui leur ont témoigné des marques 
de sympa Lhie à l'occasion du décès 

de Monsieur Lucien Silvestre 

et leur expriment toute leur recon-
naissance. 

La messe <ie sortie de deuil aura 

lieu lundi prochain, 16 courant, en 

l'Eglise de Sisteron à 9 heures. 

REMERCIEMENTS 
Les familles Vve PALANQUE et 

fils, J. BREMOND, MAYOL, re-
mercient leurs parents amis et 

connaissances des nombreuses 
marques de sympathie qui leur ont 

été témoignées à l'occasion du dé-

cès de 

Monsieur Eugène PALANQUE 

décédé à Sisteron lé 10 février et 

inhumé à Peipin. 

* Grédit à l'Epargne * 
Société de Capitalisation à forme 

mutuelle, fondée en 1886 — 

Entreprise privée assujettie au Contrôle 
de l'Etat. La plus ancienne de toutes 
- o — les sociétés similaires. —o— 

Ses opérations permettent de cons-
tituer un Capital de : 
1.000 f. en 15 ans, versement 5 francs 
par mois ; 2 500 f. en 20 ans, verse-
ment 10 f. par mois pendant 15 ans. 
5.000 et 10.000 f. en 20 ans ; verse-
ments 20 et 40 f. par mois, pendant 
18 ans. 

Tirage mensuel pouvant procurer le 
remboursement immédiat du capital 
assuré. 

Siège Social ; en son immeuble, 
11, Rue Bellecour. Lie ON. 

Agent général : MAGAUD Pierre, 

Laubourg LA Baume 

SISTERON - Basses-Alpes 

Etude de M0 Jean ESMIEU 

notaire à Sisteron. 

MAISON 

Vente 

Volontaire 
au plus off ant et dernier 

enchérisseur 

à vendre. Rue Droite, grand maga-
sin et logement libres immédiatement. 

M* ESMIEU, notaire à Sisteron. 

Le DEMANCHE HUIT MARS ' 

mil-neuf-cent-trente-un, à quator.f 
ze heures, en l'étude et par y 

ministère de M
a
 ESMIEU, notaire [ 

à Sisteron, 

en un seul lot d'un 

DOfflfllflE RURAL 
sis en majeure partie sur le ter-l 
ritoire de la commune de Vl.[ 

LHOSC et pour le surplus sur l 
celle d'ËNTREPIEHRES, conni 
sous le nom de « Campagne de 

Come », comprenant : bâtimenlsj 
d'habitation et d'exploitation, el 

diverses parcelles attenantes on 

séparées en nature de labour, pré 
bruyère, taillis et vague d'une 

superficie approximative de 84 ha, 

50 ares (H centiares. 

Entrée en jouissance au lor avril 

1931. 

Outre les charges, clauses el 

conditions énoncées au cahier des 

charges, les enchères seront re-
çues sur la 

Mise à prix de 25.000 1rs 

Pour visiter et pour tous ren-

seignements s'adresser au proprié-

taire : M. Auguste MARTEL, ! 

Vilhosc, où au notaire. 

Possibilité de traiter à l'amiable, 

J. ESMIEU, notaire 

HERNIE 
JE SUIS GUÉBI. — C'est l'tfflrmitlon ai 

tomes les personnes atteintes d« nernlei qui 

ont porté le nouvel appareil sans ressort it 
M PI âOCD le Grand Sp écl allt'a il 
m, ULAdCn PAB1S. 44, Si lilASTOPOl 
fen adoptant ces nouveaux appareils, dont 
l'action bienfaisante se réalise aaas atae, 

sans souffrances ni lnterraa>Uoa da travail, 
les karulea les plus volumineuses et les 

plus rebelles diminuent instantanément tt 
volume et disparaissent peu à peu eesutt-
tesaeal. 

Devant de tels résultats rarantls toujourspir 
écrit, tous ceux atteints de hernie doivent i l-
dresser sans retard à M G LASER qui leurfsr» 
gratuitement l'essai de ses appareils 4e 9 a 1 M 

MANOSQUE, 24 Février, hôtel Paici 
DIGNE, Samedi 28 Février, 

hôtel Boyer-Miitre, 
SISTERON, 1' Mars, 

Modem 'Hôtel des Acicltt 
FORCALQUIER, 2 Mars 

Hôtel des Voyageur). 
Ln collaborateur de M. Glaser net 

vra à PERTLIS, 1* Mars, hôtel du 
Cours. 

Nouvelle Ceinture Perfectionnée 

pour déplacement de tous organei 
Traité de la Hernie f- sur demande 
à M. GLASER, 44, Bd. S.hastopul 
Paris. 

T. S. F. 
à titre de publicité, 

Postes T. S. F. " Sadîb-Pàfîî" 
— ( Grille écran ) — 

livré complet sur cadre 1868 ffl> 

avec diffuseur indéréglable 1995 fi* 

Allez l'écouter chez 

C. F I A S T R E 
6, Rue de Provence - S I STER ON 

— Téléphone 80. -

ou demandez une audition à voir' 

domicile. 

Chapellerie N. élément 
SISTERON 

M. CLÉMENT, chapelier à Sis'e-
ron, informe sa nombreuse clientèle 
qu'une grande baisse de prix vienl je 

se produire dans tous les articles * 
chapellerie. 

Gléme.-.t N., en face la pharmacie Bavl 

Rue Droite — SISTERON 

CHAUSSURES d« TRWty 
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RENAULT 
présente 

une nouvelle voiture 

LA PRIMAQUATRE 
Rapide, elle dépasse facilement le 95 en toute 
sécurité. Sa réserve de puissance (2 I. 120 
de cyl.) lui assure une souplesse de marche 
telle qu'elle tient le 75 de moyenne. A 60 
de moyenne elle consomme 10 litres 

aux 100 Kms. 

LA PRIMAQUATRE 
Légère, mais robuste et très durable en rai-
son de la faible vitesse de régime de son 
moteur 10 CV 4 cyl. et parce que construite 
avec des matériaux de première qualité et 
des pièces calculées avec une marge de 

sécurité importante. 

LA PRIMAQUATRE 
Très agréable à conduire, grâce à ses 
reprises énergiques, à sa direction très douce,, 
à sa tenue de route impeccable et à son 
braquage très court. Très économique en 
raison de son faible prix d'achat et de le 

modicité de sa consommation. 

PRIMAQUATRE 
Confortable et spacieuse malgré son fai-
ble encombrement, est livrée carrossée 

en faux-cabriolet 2 4 places 

20.900 Frs 
en conduite intérieure 4/5 places 

24,200 Frs 

Wf-. BUES Frères 
Place de l'Eglise - SISTERON 

CABINET DENTAIRE 

chirurgipn-dr'ntisle 

Cabinet ouvert le Dimanche 

2, Rue Paul Arène — SISTERON 

5000 
P — U — E 

— E N — Ij 

— S — A R 

— 0-MI — 
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PHONOS GRATUITS 
à distribuer aux lecteurs de ce journal dont la réponse sera 
exacte et se con fermant à nos conditions. 

Trouv z cinq prénom , et en prenant la première lettre 
de rbaque prénom vous t'ouverez le nom d'un objet qui 
vou« aniuseia cet hiver. lequel? 

Adressez directennnt votre réponse à ARYA, 22, Rue 
des Quatre Frères IVieno' Pari* (15°) (Joindre une enve-
loppe timbrée à ' fr. 50 portant votre adresse p. la réponse' 

CABINET^ DENTAIRE 
E. GASAGRANDE 
10 — Place de l'Horloge — 10 

SISTERON — (Basses-Alpes) 

Le mercredi .cabinet ouvert à St-Auban 
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Avenne clé la Gire EHOI 

Concessionnaire de la S. À. 

0. 

o/iune 

è grande meék 

russes 

t 6 cylindres 

MATMIS, est le premier cons-

tructeur ayant (abriqué des voitu-

res légères, munies de 4 vitesses. 4 

ressort;: entiers, d'un châssis à cadre 

entier, du Font I1YP0ÏD et de la 

boite de vitesses A 2 prises silen-

cieuses par pignons a denture 

intérieure 

MATHIS est encore le premier 

constructeur â livrer des modèles 

a très grande accélération et 

dont les carrosseries, par leui 

confort, leur pureté de lignes, 

ont toujours remporté les plus 

hautes récompenses auxConcoun 

d'Elégance. 
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Exposition des nouveau modèles -Outillage moderne - Técalem.t Service 

Toutes fournitures - Pneus - Stock Miche'in - Réparations générales pour Auto 

Pièces de rechange des grandes marques - Accumulateurs -- .Monoplaque 

 _'■ Entretien -- Prix Uuiaitaire ~ Location Taxis 

La Gérant, Vu, pour la légalisation de la signature ci-contre, Le Maire. 
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